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Du dimanche 12 au dimanche 26 mars 2017 



PREFERENCE  NATIONALE…  

PREFERENCE  FRATERNELLE ? 

  

 Il y a de la souffrance partout, comme peut-être jamais notre terre n’en a connue, hormis aux 

périodes de guerres d’extermination, au XVIIème siècle, ou, par 2 fois au XXème siècle. Ce spectre-là 

est toujours présent, même si la prospérité de l’Occident nous a endormis en nous offrant un demi-

siècle de paix et de confort sans cesse accru. Nous sommes encore épargnés, mais partout sur la 

planète, des peuples, depuis des décennies, sont éreintés par la guerre, la faim, les conflits 

économiques ou ethniques. Dans le silence et l’indifférence, le cynisme parfois même. La cruauté est 

décidément une marque indestructible du patrimoine génétique humain. Dès le début de l’humanité, 

Dieu avertit Caïn : « Le péché n’est-il pas à la porte, une bête tapie qui te convoite, pourras-tu la 

dominer ? » 

 Toute l’aventure biblique, toute la patience de Jésus s’est investie pour ôter du cœur humain 

ce poison de l’égoïsme, de la haine et du désir de mort qui habite l’humanité. On ne peut dire que la 

mission soit achevée !!!  Je frémis de temps en temps quand j’entends revenir des discours, et des 

actes brutaux qui prônent la haine et le mépris des humains autres. Je me sens solidaire des 

personnes qui, sans bruit, paisiblement, prennent soin de leur semblable, différent, mais de la même 

chair. Vous n’avez peut-être pas vu ce film, « Chez nous », qui arrive sur nos écrans. Il montre 

comment les idées les plus perverses et destructrices peuvent se mettre à posséder une infirmière 

pétrie de générosité, proche des gens, sensible aux détresses humaines. Ca pourrait se passer dans 

nos cités. Et ça commence petit : un regard de méfiance, une parole blessante, des plaisanteries pas 

très malignes, une colère qui monte, une exaspération qu’on ne cherche plus à maîtriser, des calculs 

politiques dénués d’humanité. Le sentiment que les autres sont une nuisance, qu’ils seraient mieux 

ailleurs, que nous sommes bien les meilleurs et les seuls légitimes à posséder notre bout de terre. Là-

dessus se construisent des doctrines et des discours toxiques, qui visent à détruire. Le récent 

rapport d’Amnesty International met en garde un certain nombre de pays, dont la France, menacés 

par le virus du racisme et du nationalisme.  

 Toute l’Histoire des croyants porte la marque de cette malédiction insérée au cœur des 

humains. Le péché… Et de la lutte pacifique et obstinée de quelques-uns, qui croyaient 

indéfectiblement à la fidélité d’un Dieu qui nous a faits frères et sœurs. Qui a rêvé que les humains 

seraient capables de faire de la Terre un royaume de fraternité, où chacun puisse être respecté. 

Préférence fraternelle. Beaucoup sont oubliés, trop discrets, pas assez vainqueurs. Quelques-uns ont 

parfois droit à être cités comme pionniers d’un monde réconcilié. Josef Engling, ce soldat allemand de 

la 1ère guerre mondiale, qui avait promis de ne jamais tirer sur un autre être humain. Le Centenaire 

pour la paix, organisé par les 3 diocèses du Nord-Pas-de-Calais, mettra en valeur son sacrifice, non 

pour le drapeau de l’Empire allemand, mais pour l’esprit de paix et de fraternité qui l’a porté. 

Aujourd’hui, le pape François est l’ambassadeur de la bienveillance et de la miséricorde de Jésus, 

quand, vis-à-vis des migrants déracinés et persécutés, il demande aux états et aux citoyens 

d’ « accueillir, protéger, promouvoir et intégrer ». 



 C’est lorsque se perd le souffle qui parcourt les Ecritures saintes, des prophètes et des 

disciples, que les chrétiens apparaissent les plus lumineux dans la nuit. A l’heure des choix qui 

façonneront nos pays, assumons sereinement cette mission, sans perdre notre goût ni la saveur de 

l’Evangile. 

                  Père Jean Marc BOCQUET    3 mars 2017. 

 

Temps de Carême, temps de récollections 

 « Récollection » c'est-à-dire « petite retraite » dit le Dictionnaire Larousse. Nous en avons tous 

besoin de prendre le temps de laisser le dialogue avec le Seigneur se dénouer en nous-mêmes et nous 

apporter la paix. Vies trop rapides ou trop chargées, préoccupations multiples qui ne laissent plus de temps 

et d’espace aux autres, à l’imprévu de Dieu et à sa Parole. Réjouissons-nous de moments que nous donnent 

des mouvements ou des services d’Eglise, et profitons-en ; récollections du Mouvement chrétien des 

retraités (23 mars), des catéchistes (23 ou 24 mars), avec l’apostolat des laïcs (19 mars). Marche avec 

les groupes de partage du diocèse (26 mars). Ou des célébrations en des jours particuliers (20 mars St 

Joseph ; 25 mars l’Annonciation à Marie). Bravo aussi à ceux et celles qui relèvent le défi de « Donne-moi un 

quart d’heure » avec le texte de l’Evangile de chaque jour. 

 

 

Une découverte mystérieuse… 

 Lors de la restauration de l’église de Wallers, a été exhumé un groupe sculpté, remontant sans doute 

au XVIème siècle, représentant la Trinité. Le 9 avril, à 15 h, à la Tour Abbatiale de St Amand, cette œuvre 

sera présentée par Philippe Gayot, conservateur des musées de St Amand et Denain. Entrée libre. 

 
 

L’Europe, enjeu de notre avenir. 

 Le débat électoral peine à énoncer les enjeux essentiels sur lesquels se construit notre avenir. Ainsi 

de l’Europe, dont la construction, après les guerres, a suscité des élans humanistes qui ont assuré à notre 

continent plus d’un demi-siècle de paix. Les pères de l’Europe s’inspiraient pour une bonne part de la 

Pensée sociale de l’Eglise. Ainsi Robert Schuman. Le mardi 21 mars, la Catho de Lille et les Semaines 

Sociales du Nord-Pas-de-Calais organisent une conférence sur « Robert Schuman, père fondateur de 

l’Europe », par Bruno Béthouart, professeur d’Histoire aux Facultés Catholiques. Elle se tiendra à la Catho, 

58-60, Rue du Port (Amphi RS 30, au rez-de-chaussée).  

 

 

Centenaire pour la Paix : une marche le 8 avril près de Cambrai. 

 La commémoration du « grand suicide européen » que fut la Grande Guerre mobilise quantité de 

personnes expertes et attachées à préserver la Paix. Environ 60 rendez-vous sont prévus avant le 11 

novembre 2018, en particulier un vaste rassemblement international et pacifique, sur la Grand Place d’Arras, 

du 26 au 29 avril 2018. Une vingtaine de manifestations sont organisées sur le territoire du diocèse de 

Cambrai, parmi lesquelles, une marche sur les traces de la Ligne Hindenburg, le samedi 8 avril, entre 

Noyelles s/ Escaut (à l’église de Noyelles à 13h.30) et Flesquières, où une messe sera célébrée à 18h. 

Pour notre région proche, le 11 novembre 2017, 2 conférences de Michel Haussy, sur les combats d’octobre 

1918 à Thiant, et sur Henri Mallez, maire sous l’occupation. Un calendrier des évènements sera 

présenté sur le site du diocèse de Cambrai : cathocambrai.com. 



 



   

      

 Vente de livres 

 

 Nous vous invitons pour la prochaine vente de livres : lundi 20 mars 

2017 de 13h00 à 19h00 au n° 9 rue du Grand Séminaire à Cambrai. Vous y 

trouverez des livres et ouvrages sur des sujets divers : Histoire locale, 

histoire, revues militaires, politique, philosophie ancienne et récente, 

psychologie, religions, bibles, évangiles, littérature classique et en tout 

genre, d'anciens livres d'école, etc...  et aussi : vinyles, C.D., cassettes, 

partitions. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 


